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Eugäne Guebnieb, Le destin de l'Afrique du Nord: La Berberie, VIslam et
la France. Paris, Editions de l'Union francaise, 1950, 2 vol. illustres de
414 et 397 pages.

L'auteur, d'emblee, nous met k l'aise. «Cet ouvrage n'a aueune pretention
scientifique», declare-t-il dans son propos liminaire. En fait, malgrö une
documentation vaste et precise, qui touche autant ä la psychologie religieuse,

ä la vie sociale et aux problemes actuels qu'a l'histoire, il s'agit bien
d'une epopee et d'un acte de foi, plus que d'une etude critique.

On denombre, sur les 20 millions d'habitants de l'Afrique du Nord frangaise

quelque 7 k 8 millions de Berberes, en un territoire aux contours capri-
cieux, essentiellement montagneux, qui va de l'Atlas marocain et du Riff k
Gafsa de Tunisie en passant par PAures et la Kabylie algerienne. Peuple fort
ancien, et dont le destin est tragique, en ce sens qu'il a constamment existe
en fonction d'un conquerant et que, n'ayant pas de langue ecrite, il n'a pu
s'exprimer durablement que dans la langue des envahisseurs. Pourtant en
depit des siecles et des oecupants, avec une souple tenacite, le genie berbere
s'est maintenu, notamment ce rationalisme fondamental, cette notion de la
coutume juridique s'inspirant de l'interet social, non d'une inspiration
religieuse, enfin, «qualite supreme et öminemment occidentale, le genie de la
liberte dans une pratique eternelle de la demoeratie», assure l'auteur, qui
contraste avec l'aristocratisme mystique des Arabes.

Ces traits de caractere se retrouvent sous tous les envahisseurs, dans les
grands noms que la Berberie ancienne a donnes k l'histoire. Tour k tour colonie
carthaginoise, protectorat puis province romaine, christianisme, eile a leguö
k l'Antiquite les Magon, Massinissa, Jugurtha, Septime Severe, k l'Eglise
Saint Cyprien, Tertullien, Saint Augustin. A l'invasion des Vandales de
Genseric succedera le bref intermede d'une reconquete latine, sous Justinien.
Occidental pres de huit siecles, le destin berbere incline pour treize siecles a
POrient, sous la domination arabe et l'influence de l'Islam, qui, pretend
l'auteur, restera assez en surface, malgrö les Averroes, les Mai'monides et les
Ibn Khaldoun que la Berberie a donnes au monde musulman, malgre Pex-
pansion berbere du XIIe siecle, du Sahara k l'Espagne, sous les Ahnora-
vides ascetes et pillards et les Almohades puritains.

Si Papport civilisateur de la France en Afrique du Nord fut considerable,
l'erreur de la colonisation frangaise aura ete de negliger — ä quelques excep-
tions pres — le genie berbere, de favoriser, sans grand discernement, le
«conquerant» arabe. M. Guernier pense qu'il n'est pas trop tard pour pro-
mouvoir, sous Pautoritö de la France, une Afrique du Nord nouvelle, synthese
des races qui s'y sont rencontröes, conservant aux peuples leurs qualites
originales, refusant une «francisation», mais s'integrant dans une communaute

frangaise, s'incorporant k nouveau au cadre Occidental, cadre naturel de
la Berberie. LTslam, qui a souvent donne des preuves de sa largeur de vues,
ne serait pas un obstacle ä cette Evolution. Sa fin et celle du christianisme
sont identiques, dit M. Guernier: «donner aux hommes un message de foi et
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d'esperance oü ils puissent trouver la force et la volonte de soulager les

humbles, dans un climat d'equilibre politique, economique, social, religieux».

Lausanne G. A. Chevallaz

Hubert Deschamps, Les methodes et les doctrines coloniales de la France.

Paris, Librairie Armand Colin, 1953, 222 p. et 3 cartes.

Au moment oü les evenements contraignent la France ä reconsiderer sa

politique d'outre-mer, l'ouvrage de M. Hubert Deschamps est un document
fort utile. Sans doute s'en tient-il tres etroitement k son titre: ancien gouverneur

de colonie, il ne met pas en question le principe de la colonisation. On

ne s'attendra pas a trouver, particulierement pour la periode recente, une
histoire de la conquete coloniale, un tableau de l'economie des possessions

frangaises, un bilan de leur apport k la metropole, non plus qu'un panegyrique
de l'action frangaise. On regrettera qu'une analyse, meme succincte, des

mouvements d'emancipation recents n'ait pas donne plus de corps k une
conclusion qui, s'inspirant de debats constitutionnels et d'une abstraite
volonte d'unite, semble terriblement theorique et contraste avec les soubre-

sauts qui constamment ebranlent l'Union frangaise.
Ces reserves n'enlevent pas k l'ouvrage de M. Deschamps sa clarte carte-

sienne, ni, pour les periodes anterieures k 1914, sa densite. Divisant l'histoire
coloniale frangaise en six periodes, en fonction des caracteres predominants,
il releve la diversite et la contradiction des methodes, au moins apparente.
Diversite des hommes: la volonte des gouvernements de Paris, refletant les

interets de la metropole, Pideologie en cours, ne comcide pas toujours avec
le realisme des colons, pas plus qu'avec les legons degagees par les economistes

ou les principes genereux des philosophes. Passif longtemps, Pindigene tend
a manifester plus tangiblement sa volonte consciente ou organisee. Diversite
des methodes: administration directe, mieux adaptee au temperament
frangais, centralisateur et egalitaire, ou protectorat, plus proche du temperament

britannique, mise en valeur de toutes les ressources de la colonie ou
Subordination de son developpement aux interets economiques, peuplement

europeen ou perfectionnement du paysannat indigene. Diversite des buts
enfin: formule vide de l'«association», masquant un empirisme insouciant des

fins, autonomie, qui conduit aux «Etats associes» et k Pindependance, assi-

milation et unite, qui, selon l'auteur, sont mieux dans la ligne du genie

frangais, inconstant peut-etre, universaliste toujours. C'est dans cette unite,
dont Pactuel Parlement frangais, avec ses deputes de toutes races, donne

l'image, plus que dans une federation, que l'auteur envisage Pavenir. Les
nationalismes eveilles se plieront-ils k cet unitarisme abstrait?

Lausanne O. A. Chevallaz
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